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Lettre de France New Victoria Hotel Fonrmcr, ; P. P Reu- un ami qu’ilcnoise.
nui, büth : II. G.. Nub'e, U оті- "Helas і "oui.— Faites-vous fai- 

’J' ck ; J P Smith Given Riytr ;| re une petite saignée.Tela vous dé- 
-V McUoiivll, Montiénj ; G. B. 0<- gagera.-—C’est une idée.” Tro;s 
4° 4 S'isst x ; л Owvv.s, St Jukii ; Pi!» plus loin, Roquelaure reucon- 
P S Broih-r < k. Toroi t<» ; Л. A I,rt- uue dame d’atours de la reine. 
Alexander, Tot onto ; H G. Od«li. “Vous paraissez avoir pris fioid 
St-Jolm ; AJ. A A* кщ>оп, Sc-Jnhn ; j mon cher duc ?—En effet.—Mettez- 
H MuGownn, St John ; J. Jî.u ке, ! vous donc une emplâtre sur la poi- 
St Jo' її : 1). 1). Porn r, S.-John ■ !rhie, j’en connais un excellent.— 
A. Morrissvy. St-John. Merci, chère, marquise, j’y pense

rai. ”
Et c'est ainsi tout le momie a un 

remède pour le rhume. A chaque 
conseil, le duc tire soft carnet et 
prend des notes.
liez le roi et lui présente ses res

pects en nasillant : “Mais vous 
êtes enrhumé, s’écrie Louis XIY, 
j'ai une tisane excellente, je vais 
vous donner la recette. “Alors le 
itic éclate de rire.

Il retire son foulard. “ Sire, dit- 
il, il n’y a pas une demi-heure que 
je suis sorti de chez moi, et je puis 
vous montrer sur mes tablettes les 
noms de dix-huit personnes qui 
ra’out donné une consultation. Vo
tre magesté elle-même vient d’avoir 
і a bonté de m’indiquer un remède. 
X'avais-je pas raison de dire que 
la profession de médecin était la 
plus répandue ?”

CARTES D'AFFAIRES mmMM. J. M. IUrloii, St John, N 
В. і Joe Pioitrde, Rivière Bleue, P. 
Q- ; J os Belle Isle, Rivière Bleue,
F, Q. ; James C. Spencer, Boston ; 
Г- M. BastOn, St John, N. B. ; R.
G. Fqrhain Àroostocit ; R. R 
Brarlly, St-Jolin ; C. Dubé, St- 
Louis ; James C. Spencer. Boston ; 
M. Deeber et dame, Fort Kent,Me

QUEEnT HOTEL

mmNous remercions bien sincère-1 sans se faire une ègratignure. I 
ment la personne qui nous a trans- dût emprunter un autre bicyclè d’u 
mis la lettre ci dessous. C’est la 
voix-d’un des nôtres qui fait 
devoir dans la guerre actuelle. Le 
jeune Emile Violette, fils de M 
Albéni Violette de St-Léonard s'est 
enrôlé dans le Corps des Signa 
leurs du aiène contingent. Il 
passa lit і ver à Ottawa, puis tra
versa l'océan. Son travail main
tenant est de voir au bon fonction-

Casier Postal “S” Tél. 28-41
MAX. D. CORMIER

R A.
Avocat, Notaire Public

Edmundston,

ne autre compagnie de campagne 
son pour continuer la recherche. Fin a 

lenient, le trouble fut trouvé et îloui 
retournâmes au camp à 5 heures du 
matin sans avoir aucuii os cessé. 
J'espère que nous serons aussi heu 
reux à échapper aux balles aile 
mandes. J'ai travaillé pour quel 
que temps avec l'artillerie. Mainte
nant, je suis aux quartiers généraux 

nement des lignes téléphoniques de et j'aime bien ma besogne. Nous 
l'armée. Cotpme nos lecteurs pour- avons dfê-sé uue tente ; fait un 
ront le juger par sa lettre, ce brave poêle avec un bidon vide d’huile 
jeune homme semble assez content fuit des lits avee des sacs vides d'a 
de sou sort.

-

N. B.<-

A. M. CHAMBERLAND
B. A.

AVOCAT, NOTAIRE PUBLIC 

Bureau : Grand Falls 
St-Léonard, tous les jeudis de cha

que semaine
Anderson Siding, le 15 de cbaqv.e

EMUNDSTONHOTEL. MM. Menrl Prie nat, Grand 
SatiU ; W. Peleuat, Grand Sault :
Freeman Nass, St-Hilaire ; Jn,
Roy, Cnbano ; W. F. Marchand 
Rivière Bletie ; Ronald Charesi 
St-Jacqnes ; Denis Pelletier, St- 
Basile ; Aimé Lévesque, Baker 
Brook ; C. C. White, Grand Falls:
F. L’Abrie, St-Aubert : Paul Du
bé, Rivière du Loup ; Jos Caroir.
Rivière du Loup ; J. Pinet, Lac 
Long ; Louis Nadeau, Caribou, ,lame- Grand Falls ; Fred Albert, 
Me ; J. c. Paturel, Cabano. St Hilaire ; Philippe Pinet, St-

--------------------- , Honor?.

MM. T. J. Soucv, St John, N. 
B. : M. Morin, Québec : Joseph 
Morin, Québec ; Ovila Dionne. 
Notre-Dame : Joseph St-Pierre, St 
Hubert ; V. St Louis, Florencevil 
ie : A. F. Clark, Hull ; A. ]. 
Smith, Hull ; P. U. Dickson. 
t’Inerenes ; Pette Jaky, Plurenes : 
lidgar S Young, Montréal ; P. 
Hrensheni, Cabano ; S. Plourde et

Enfin il arrive

.
;

t'iione 34

PIO H. LAPORTE
voirie ; on dirait des lits de plume. 
Et seulement deux dans une grau 
de tente, nous croyons avoir un lo
gis magnifique. Ce soirpour le sou
per, 011 nous a servi du steak de 
porc acheté, paraccidetit, d’un cul
tivateur. C’était un souper, croyez- 
moi ! Je me suis cru atl Madawas
ka à un repas au steak de porc et 
aux crêpes de sarrasiu.

je 11'avais jamais'réalisé aupara 
vaut ce <jue fait d’un homme la vit 
de soldat. Elle le fait penser. Kl 
dans notre tente, n jus pensons qui 
nous sommes chez nous.

Comment sont toutes Jes gens ? 
Lai demandé chez nous pour des 
cigarettes "Loudon I ife”. J’espère 
qu’ils n'oublieront pas des envoyer, 
Nous sommes dans un bien mauvais 
pays pour le tabac et les cigarettes 
sont méchantes,

Il y a quelques jours, je suis al 
lé à Ypres. C’est un portait de'eat 
nage et de ruine,

Médecin-Chirurgien 
Ldmvndston,"Quelque Part” en France, 

le 2 oct. 1915.
N. B*;•

: Casier Postal Tél. 46
A M. SORMANY, M. O.

Médecin-Chirurgien
Grand Central HotelJe n'ai pas reçu de vos nouvelles 

depuis que j'ai traversé la Manche 
Je manque beaucoup vos lettres qui 
sont si pleines de gaité. J'espère 
que vous continuerez sans me croi 
re perdu.

Je vais vous parler de ma premiè
re aventure “au f»ut”. Il y a quel
ques jours, à 9 heures du soir, uue 
de nogliffues était en désordre.'N’ous 
partîmes eu bicycle, un autre hom
me de ligue et moi, afin de localiser 
l’endroit où la ligne ne fonction
nait pas. La nuit était des plus noi
res. Pour un mille tout alla bien. 
Mais nous dûmes éteindre nos lu
mières pour nous protéger des “sni
pers" ennemies. S'il faisait noir ! 
Arrivés où les obus avaient fait 
des ouvertures dans la route, le vrai 
"fuu" commença. Nous restions 
pourquelqnes pieds tur nos bicycles 
pour faire ensuite une dizaine de 
pieds sur nos têtes. Mon compagnon 

'frappa une voiture d’ambulauce et 
cassa sa machine juste en deux,

La profession la 
plus répandue

MM. N, McDonald, Hiv. Bl -ne ; 
J. H. Tétreau, Vuéb-e ; J. F. Don- 
e. t. B. thuist j.J. W. Moral, S te-Ru 
<e ; J H. Levi sque, 8t-An«dme : 
■Limes Pinaniilt, Québec ) Mde J, 
Pallet er, Hiv. Bleue ; A. F. Haché, 
Météphin, N. S ; H. Soncy, C'ait- ; 
JoIhi Alain, Clopina» ; Fi:ed Lang 
Nipising ; H. G igné, Asb'and, Me";
G, E. Moral, Sta Rose ; M. F. il ed, 
Fred, ricton ; Isiuë Tremblny al 
Mella Maria Trnnblay, SullyT 
T Hammond, Ha tland, Л fi ; L
H. Goindmaison, Cacotîna, P. Q \ 
N. Gi-.jg.iire, Rivière du Loup ; 
Tiénéa Gan.lion, Rivière du Loup ; 
Mme J. P. Soncy, Ste Hosv du Da- 
g.-lé ; T - T. Haiiiinoml, Hartland, 
N B. • Alt St Pierre, Fraî chi ilia, 
Me ; W. H Drake, H-irtl.iml, N. 
B ; E, Goimont,Grand Falls ; Nar
cissi. Lavallée, Montréal j T. 1>, 
Tremblay, Québec ; J P. Dhs-aolt, 
Qu. bec. .

Edmvndston, N. B.

J- A. GUY, M. O.
Médecin-ChirurgienRESTAURANTLouis XIV, causant un jour fa

milièrement avec quelques gentils 
Hommes, passait eu revue le» di
verses professions, se* demandant 
Quelle était la plus répandue, quand 
le duc de Roquelaure s'écria : C'est 
celle de médecin, Sire, "ji'eti dou
tez pas ! —Je ne suis pas de votre 
avis”, dit le roi. Et les coir.tisaus 
partagèrent celte opinion.

"Sire, reprit le duc, vous 11e pou
vez vous imaginer le nombre de 
docteurs qu’il y a, rien qu’à Ver
sailles. Si vous voulez, pas plus 
tard que j ai raison. —h h bien î 
prouvez”,dit le roi. Le le idemaiu, 
Roquelaure sortit de chez lui, em
mitouflé dans un foulard qui ne lui 
laissait voir que le bout du nez.

"^oubistulJejJiic est sou fixant. ? 
demanda res, eclueuseirent le con
cierge.— Eh oui, un rhume horri
ble ! —Si j’osais, je conseillerais à 

Hf\l n A T • rv ЖІ Monsieur le duc une infu iou de
- x, ; ?oronto і Mn- violettes et de müuves ; rien n'est

па MaeWh.i, StStvphni, ; Geo. H. meilleur.— Merci moi anv." 
Smith, foronto ; J. G. IVaur, Мопс- duc poursuit sa route : ‘‘VTus êtes 
ton ; I). R Henderson, Toronto ; F. enrhumé, mon cher ? lui dt mande

Edmundston, N. B.
Je désire annoncer au public que 

je viens d'ouvrir un restaurant sur 
la rue “Town Hall Street” porte 
voisine de Melle G. Ennnerson, 
modiste.

Café chaud, Cocoa,Thé de Bœuf, 
Pommes, Biscuits, Boubous, Oran 
ges, Chocolats, Sucre à la "Crème. 
Farine et tout ce que vous désirez 
en conserves.
C 'ne, VISITE r^t SOLLICITEE.

Mme CHS CUTNAM,
Edmundatou. N. B.

M. Cutuam est à f?i e un j^ati 
noir non loin de chez lui. Ce pati- 
uoir mesure 150 pieds de long et 
75 de large. Le prix d’abonuenunt 
est comme suit : $3 00 pour Mes 
s eurs, $2.00 pour dames et $5.01 
par famille.

Si vous voulez faire plaisir à line 
amie, venez au “ Madawaska ” 
achetez lui une belle boîte de papi 
et enveloppes de І11ХИ.

DR Z. VEZINA
: Ex-élève des Hôpitaux de 

—Médecin spécialiste— 
de 1 Hôpital de Kraserville 

Spécialité : 
oreilles, nez, gorge.
Bureau : 151 rue La fontaine

Paris.

Maladies des yeux.

Fraacviuc, P.Q,
Tél. Kamonraska, N0. 325. 
Tél. N r lion al 

Heures de 1
“ 519

ureau :
10 lirs à И.30 lira a. ui. 

2 brs à 5 lirs p. ш. f
Soir : 7 à R P.M.4 / 3^- 0

Tenez ! on m'appelle. Il me faut 
dite "Good bye^ ! Mes meilleur» 
amitiés à tous. J’attendrai une let 
de vous de jour en jour

Téléphone, r8

Windsor hotel J. A. RATTEY
t Médecin-Vétérinaiie

Votre ami. 
Emile.

Edmvndston, n. aLe
Casier Postal, 8 TéKpUouc

JOHN J. DAIGLEPour les soldats s
• sur le front

— —- toile.en calicot on <-n canevas, tris
IMPORTANT AVIS AU SUJET forl- et elle (1°it être solide» eut 

DE L’EMPAQUETAGE DES стние. Il n’est pas bon d’einplo- 
COLIS ver des lr lies en bois on en mén.l

à eo n entrés, ctr les colis ainsi 
paque é» peuvent détériorer leaau- 
ti-i s colis ait cours de la transmis
sion, L'on ne doit pus envoyer 
d'objets suj-.-t à se dé rrjorer et 
tout QK qui pourrait S,amollir ou 
il xenir collant, tel que le choco'at 
doit être renfermé dans des boites 
en fer blanc. Les colis qui sont 
simplement roulés dans de- du pa
on enpaquetés dans des boites en 
Carton minée, tel que drs boîtes à 
souliers, ne peuvent pusêtieaccep-

MAKDHAND UENKKAI,
Edmundston,

ï^àite$ feiei) àtteqtîoq ! ! N. R
;

FIRMIN MICHAUD
Mareliatid de Liqueurs 

St-Leonaud, N. KC’est avec plaisir que nous offrons un cordial 
merci à nos clients ■ pour le généreux patronage 
qu’ils nous out accordé jusqu'à présent et nous dé 
sirons que beaucoup se joindront à eux encore à 
l’avenir afin de contribuer au progrès de uotre 
maison.

A E THIBAULT
MARCHAND DE MEUBLES

un
L’on demande instamment au pu

blic de prendre tout le soin possible 
potu empaqueter les colis destinés 
aux troupes, car un empaquetage 
soigneux est absolument essentiel 
pour assurer la distribution des co
lis en bonne condition

Les colis envoyésà l’étranger exi 
gent Un meilleur empaquetage que 

t celui qui est nécessaire pour les co
lis postaux dans le service canadien, 
et ceci s’applique avec plus d< fur 
ce aux colis destinés aux troupe-. 
Ceux qui lieront pus empaquetés 
convenablement coulent grand ris
que que leur coiAeuu soit ehduin 
muge ou perdu

Lon ne doit pas se se setvir de 
boites en carton iuince, comme des 
boîtes à souliers ni des boites 
bois de peu d épaisseurs ; et une 
simple feuille de papier bulle culi
naire ne peut donner une prutestiun 
suffisante. L’on .-ecommanitr les tua- 
nières d empaqueter ci-apiès :

( 1 ) De fortes bottes en carton 
double, de préférence ce)lis faites 
de carton plissé vt ayant des rebords 
qui couvrent complètement les cô
tés des boîtes.

(II) Boîtes fortes, en bois.
(III) Plusieurs plis do gros pa

pier à empaqueté.
(IV/ L'on obtient plus de surçté 

en ajoutant une couverture de toi
le, île cal’co ou de canevas qui doit 
être bien solidement cousue.

L'adresse du colis doit être écrite 
à l’epere sur l’enveloppe, de préfé
rence à deux endroits.

L’adresse de l’envoyenr du colis 
doit aussi être indiquée afin qu’il 
puisse être renvoyé Vil n’a pu être 
livré. Le contenu dit colts floit être 
indiqué par écrit sur l’enveloppe.

L-s colis envoyer aux forces sur 
la Méditerranée doivent être très 
fortement empaquetés. Ils doixent 
avoir une forme aussi ronde que

P Assortiment complet
Edmundston, N. R

Nous accordonq toute l'attention et le travail 
nécessaire pour que noire alelier puisse éclipser 
tout ce qui s'est offert ailleur jusqu’à aujourdlhui 
et nos efforts dans l'accomplissement de 
tache consiste à satisfaire notre clientèle.

J. A. DAIGLE
HOTKI.LIER

• nderson Siding, N R; :
uotre

SEW VICîOBIA МЄТВІ
tés.

Peu importe si vous êtes difficiles peu 
importe qu’elles sont vos idées sur le style 
que vous voulez choisir, vous vous devez à 
vous-mêmes de visiter uotre atelier qui est 
reconnu pour être un des meilleurs de la 
ville et des environs et de plus «tous 
garantissons satisfaetiou ou nous vous re
mettrons votre argent or à ces conditions 
il n’y a pas â hésiter.

Lés Anglais disent que c’est en le 
mangeant qu'on connaît la qualité du pud
ding et bien certainement vous 
comme eux.

- Rue Victoria
m~ «

а
Chambres confortables. Ser

vice de premier, ordre. 
Salles d’échantillons à la dis

position des voyagent s'.

Mme IV F. BOURG O/N, 
hdmuudston, A. B,

Accident mortel 
â uonnorç

і.

un
VOUS

I

Au montent d’aller 
presse, nous recevons la tris
te nouvelle de la mort acci 
dentelle de Dan. J. Savage. 
Hier soir, mi écorcetir pesaiti 
trois mille livres est tombé 
sur lui et l’a tué instantané
ment. On nous djt que le dé
font venait de faire la saisie 
de l’écorceur et qu’il le rame
nait chez lui, lorsque l’acci
dent est arrivé. M. Savage 
était officier de douanes à 
Connors et très bien

sous
*■ і■K.;-I CM S’assurer dans une Compamie

qui vous est inconnue est (omet prê
ter de l’ergrol і eu rlruger

; «V

.1 pensez L’Assurance sur la Vie est 
I une chose sérieuse pour toute 
! personne ou pour toute famil
le. Voyez à ce que votre Po
lice soit placée dans une Com
pagnie dont la réputation 
d'intégrité est l|ors de doute.

Depuis 67 années IX'nion 
Mutuelle de Portland a tou
jours promptement | ayé tou
tes réclamations légitimes, et 
elle est connue cotmqe une 
Institution qui fait honneur à 
res engagements.

:

Alors c’est en voyant nos 
la qualité qu’un vous offre.

Nous avons un і tel assortiment, d’Etoffe à Pardessus, de Drap noir, Serge. 
bleue, et- noir,_ \ ecunus et Tweed de fantaisie pour habillements d'Iiivur.

Aiusi que peaux de loti lie, mouton de | terse, doublures en rats-lift: tqués.

et nos Fourrures que vous jugerez de%
-Ш-M ' . і

4

/• щЛ
й.

IWm
- я*
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connu
dans le Madawaska. Nous 
donuerotis de plus amples in
formations dans notre pro
chain numéro.

Vendez nous voir avant d aller acheter ailleurs;■
ШшA. P. LABBIE,

Gérant.
Agence : Fort Kent, Maine 
Réaidettrî : Edmundston, n.b.

SSj
•T. a NT. OOSSKLIIV

Marchand-Tailleur
a

Nos sincères sympathies 
aux parents du défunt.

- Edmundston, N. B.
m
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(pôTrïïs cultivateurs]
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—“Je te dis, moué, qu’cest Lau- ■ 
rier qu'est le plus grand homme 
politique du monde, batèche ! “ 
hurle l'ainé, qui, machinalement 
émiette un biscuit entie ses latges 
doigts, regarde son frère d’un œil 
à demi-couvert par la paupière 
froncée, et repousse du pied un 
chien piteux et tout couvert de nei
ge qui vient d’entrer de dehors^ à 
la suite d’un nouvel arrivé, dans 
la même bouffée d’air glacial qui 
rafale par la porte grinçante sur 
ses gonds poudrés de sel.

—“Écoute, fais-moué pas rirfi 
Joseph !’’ s'exclaine le marchand, 
qui,"ta caisse-levée, frappe un 
grand coup de poing sur le comp
toir tailladé, de sa gauche libérée 
du poids sous lequel elle commen
çait à s’engourdir.

—“C’est bien sacrant d'être au» 
si borné qu’un petit marchand des 
concessions !’’ goguenarde l’aven
tureux atné. “Ou dirait quasiment’ 
que t’as jamais sorti du huitième 
rang de l’Epouvante, et que t’as 
couvé toute ta vie derrière une por
te de batterie ! Si tu t’étais r’inué 
un p'tit briu, tu rirais pas de ce 
que j’dis ! On voit bien, toué, que, 
tou grand homme, c’est Bruno 
Nautel. C’est plus de ta taille. 
J’comprends ça, l’pèrïchu nous di
sait souvent, quand on allait à 
l’école du sixième, nous denx qi 
Гgrand Joson à Paul : “Chariot est 
paresseux mais intelligent, Joson 
est bête, mais c’est pas sa faute, et 
Baptiste, lui, y s’imagine qu’y sait 
tout quand y a regârdé l’couvert 
de sou catéchisme-, J’cré que t'as 
fait rien que ça de ta vie, espèce de 
fanatique !”

La galerie glousse de rire ; le 
marchand, soudain fâché, glisse à 
bas du comptoir, met le poing sous 
le nez de l’aîné, et vocifère :

—“Toué, mon v-’limeux, si tu 
viens icite pour in iiivictimer, je 
m’en vas te" sortir tout dret sur 
l’banc de neige, avec ta petite bi- 
bitte d’or en plomb ! Y a toujours 
un boutte à endurer des vauriens 
de" batteux de chemins comme

!

CHEMIN DE FER TBMISC «DATA
Horairs depuis le 14 Juin 191$

Express : Dép. Riv. du Loup 7-45 a. m 
Arr. Connors N. B. 13.38 p. m. 

Mixte ; Dép Riv. du Loup 11.00 a. m.
Arr Connors N. B. 8.50 p. m. 

Express : Dép. Connors N. B 3.45 P- m.
An. Riv. du Loup 8.35 p. m. 

Mixte : Dép. Connors N. B. 7.00 a. m.
Arr. Riv. du Loup 4-ao p. m. 

Service quotidien excepté les dimanche.
Correspondance à Edmundaton Jet 

avec le Сап. Рас. Ry. pour Woodstock 
Prédéricton et St-Tean N. B., Houlton 
Presque Isle, Caribou Port Fairfield, Me.

Et a Rivière du Loup avec tous les 
trains express de l’Intercolonial Ry.

Pour plus amples informations, pros
pectus, etc. s’adresser à 

P. X. Bélanger, Agent général Passa
gers et Fret.

Corps étranger 
dans l’œsophage

Cultivateurs 
attention au 

grain gelé !

f; ■
I1;

L’re*e phage est an canal qui con 
doit l'aliment depuis la gorge à la 
,>nnse. i/étoti(foment est beaucoup 
plus fréquent chez la bête~tTovme 
q îe chez le cheval. C ctt avec^mu* 
p tate, un morceau de navet,d^a 
r itte, etc , que la bêfcc bovine s’é- 
ronffe. Le fragment est trop gros, il 
s'ànête soit dans la gorge, soit dans 
le passage le long de l‘encolure, et 
il y demeure souvent, jiinqu’a ce qu’
il ait éié enlevvé.

Symptômes.— L'animal fait de 
fiéquents t ffoi ts pour avaler, le cou 
«•st tendu, les yeux sont saillants,! 
lamche est baveuse ; on sent quel
ques fois îe corps étranger so t dans 
la gorge, soit le long do l’encolin c. 
Si l'animal boit, l'eau revient par 

tie en garde contre d» t< ls déboires, j |es nUfceuUx. Au bout de quelques 
de telles pci tes ?

1
m \Depuis un grand nombre d’années 

de fait depuis que notre provins 
importe du grain del’Ouest pour lu 

(j<» ne dis pas du grain de 
semvnc ) nos cultivateurs font la 
même expérience pre-qne chaqut 
saison : le grain ne lève pas ! la se 
mence était mauvaise !

Pourtant cette avoine qui n’a pas 
levée était si bel'e ! E'iv était blan-

8 Isemence
d«
a]
si
b;
ei
leche, pesante, 36, 38; 40 livres au tm- 

not, même plus. Il est impossib • 
q.Vulle fût gelée.

Et pourtant oui. Elle était g lév 
malgré sa superbe apparence, g«-lé 
au point tienne pas lever.

Mais alors, que faire pour se im t-

. Hr*
ii
ni

Synop.1.

THE sole head of a family, or aay inale 
over 18 years old,шfly homestead a qiiarter aec- 
lion of available Dominion land in Manitoba, 
Saskatchewan or Alberta. Applicant moet 
appear in person at the Dominion Lands Agee 
су or Sub-Agency for the District. Entry bv . 
proxy may be made at any Dominion Lands, 
Agency (out not Sub-Agency), on certain con
ditions. - "

Duties—Six months resilience upon and cul
tivation of the land in each of three years. A 
homesteader may live within nine miles of his 
homestead on a form of at least 8q acres, on 
certain conditions. A habitable house is re
quired except where residence is performed in
thInVceVtavn districts a homesteader in good 
standing may pre-empt a quàrter-section 
along side his homestead. Price $3 00 per acre. .

Duties—Six months residence in each of three 
years after earning homestead patent ; also go 
acres extra cultivation. Pre-emption patent 
may be obtained as soon as homestead patent 
on certain conditions.

A settler who has exhausted his homestead 
right may take a purchased homestead in cer
tain districts. Price $3.00 per acre. Duties— 
Must reside six'tnonths in each of three years, 
cultivate 50 acres and erect a houseworth fy>o.

The area of cultivation is subject to|reduc- 
tiou in case of rough, scrubby or stony land. 
Livestock may be substituted for cultivation 
under certain conditions.

W. W. CORY, C.M.O.
Deputy of the Minister of the Interior

N. B.—Unauthorized publication of this! ad
vertisement will not be paid for.—6*388.

0
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-temps le corps gonti ■ (tympaniti > 
Il y a tin moyen bien simple,que I ^!lls ou moins, quelqm foisénoi mé- 

chaqne cultiviitcui s connaît et que j ment,etlu mort pent,jivrivir par as- 
seuls les négligents n’emploient pas; 
c’est d’envoyer un et lîiiiitillon de 
leur grain de semence au Labora
toire Fédéral des Semences, à Ot-

П

phyxie.
Traitement—Si le corps étranger 

est arrêté dans la gorge on l’en reti 
rera avec la main.

Deux aides maintiennent la tête

ti«-N
1 iiSirop :

tuwa, d’où un leur enverra gratis un 
rapport »le germination.

Il y a aussi le moyen «b» si* faire 
assurer la vitalité de lu semence 
achetée, par le marchand.

Mais il est aussi possible le dé
couvrir sur le grain de la plus belle 
apparence les traces des dégâts cau
sés par le gel. C'est pour les cultiva
teurs qui s y intéressent que nous 
donnons ces qutdques renseigne
ments.

Le blé gelé se reconnaît à son 
amande rétrécie, ridée, connue des
séchée ; si la gelée a été très légère, 
la petite peau fine'qui recouvre le 
grain sera seulement un peu fendil-

■J GOUDRON
BMWU H

gap
9p
cooüygoi j

i; d;del animal en ligne horizontale avec 
le corps, un troisième tient la langue 
du patient on dehors de la bouche 
L’opérateur pousse sans crainte la 
main jusque dans la gorge du patient 
et tâche de retirer le corps étranger 
ou s’il en est incapable, il le repous
se dans l’œsephago. On parvient 

! souvent alors,par de judicieuses ma
nipulations opérées en dehors, à le 
faire glisser jusque d..ns 14 «tourne ; 
sinon, il faut le déloger avec-un re
poussoir quelconque Un main lie de 
fouet de haleine nous a souvent ser 
vi dans ccs cas. L’animal est main 
tenu comme ci-dessus, le gros bout 
du fouet est possé dans la gorge, 
puis dans l'oesophage jusqu'à ce qu’
il arrive sur le corps qu'on rtpous
se sanS secousse, mais fermement 
jusqu'à ce qu’il cède et glisse. Si on 
réussissait pas dans cette tentative, 
i1 n’y a qu’une opération chirugica- 
lv qui pourrait sauver le patient : 
on devra appeler au plus tôt le vé 
té ri nai re.

OE ©@УЕШ@Е*а ET 
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^Mathieu щ
Л CASSE LA TOUX П

Я Gros flacons,—En vente partout. 1
I CIE. J. L. MATHIEU, Prop, . . SHERBROOKE P. Q. I
Я Fabricant aussi les Poudres Ncroines do Mathieu,• le meilleur Л 

remède contre les maux de tête, la Névralgie et les Rhumes FiuVreuiu^y

i -
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Poudres Nervines
matÈieü

Æ

I 'toué ! C’est pas parce que tu nous 
contes que tu r’viens de d'sous le 
carde arthrique que tu vas iuterbo- 
iiser plus longtemps un honnête ci
toyen qu’est maire de sa paroise et (Suite de la troisième page)
marguiller dans le banc d’œuvre 1 
Quelle, dehors, mon crapaud I "

Et le marchai!d"agrippe son frè
re à la gorge. L’autre "renvoie la 
tête en arrière, et, le visage conges
tionné, sous la" solide poigné, es
saie de repousser du buste l’agres
seur qui serre toujours plus fort.
Celui-ci a les cheveux longs ; l’au
tre lui posse une main rude sur le 
crâne, en saisit une touffe et tiredei 
toutes ses forces. Tous les deux 
blesohèmeut à voix rauçue, chan
cellent,, se frappend sur le comp
toir, rebondissent sur la cloison, 
s'assomment à demi sur le coin 
d’une porte de bois francs, tandis 
que les spectateurs n'osent interve
nir et que le chien, queue dressée, 
poils hérissés, grogne, aboie et 
tournaille autour dès lutteurs 
étreints. Dâtis un der-iier effort, le 
revenant du Yukon repotftse sou 
frère, heurta la fonte rouge, d'un 
coup de botte, et, dans l’odeur du 
cuir grésillant, le poêle démantri- 
hulé s'effondre sur le plancher où 
les lisons ardents crépitent et fu 
ment en traçant des cercles noirs.

Le marchand, cramoisi, se relan
ce à l’assaut, encercle le voyageur 
de ses bras, tente de le soufever 
pour l’écraser ensuite sur les ti
sons,—moyen héroïque d’étouffer 
le feu ;
yeux plains de sang, calme d’une 
voix furibonde : “Mais arrête don.
Baptiste, arrête don, batèche 1 Ma 
parole, t'er fou. Chu't’y fâché, 
moué!”

La galerie éclate d’un gros rire : 
le marchand, soudain calmé, des
serre son étreinte ; et, tout haie-

La Guerre mi ses' passagers il n’y en 
avait aucun en service mili-

lée.
Il est beaucoup plus difficile de 

reconnaître l’avoine qui a souffert 
de la gelée. Cependant en relevant 
l’eculv, on constate que l’amende 
l'orsqu'on la tient contre la lumiè
re, au lieu d’être transparente et 
claire c*t mate et noirâtre. Si on es
saie de la courber sur l'on- 
g'e, elle casse net au lieu de plier 
comme le grain qui n’a pas g»*lé. 
Enfin, quand on coupe l’a mande en 
deux, dans le sens de la longueur, on 
appelant dans коп milieu, un petit 
trait noir, semblable à un trait de 
crayon, très tin. Puis le germe est 
desséché.

Un p ni d'exercice met quiconque 
à même de se rendre compte san^ 
trop de рипе de cette manière, si 
l’a\oine a souffert de la gelée,cc qui 
est souvent très utile dans certain.-

■ V *ttaire. Bref, il n’y avait rien à 
bord de l'“Aneona” pouvant 
justifier, comme nécessité de 
guerre, l’attaque et la des
truction de ce vaisseau.

Les dix américains qui se 
trouvaient sur le paquebot ita
lien lorsqu’il a été coulé, un 
seul a été sauvé, d'après une

une lutte sanglante qui a du
ré onze jours, les Allemands, 
qui ont subi de très lourdes 
pertes, ont été définitivement 
chassés de Raggatz et d’An
ting. Au sud de ce dernier 
point se trouve Kemmern, où 
les soldats du Kaiser étaient déclaration qui vient d’être 
fortement retranchés ; cette faite au Bureau italien d’irn-

GUERISSENT
Le mal de Tête, lu Migraine, la 

Névralgie, le manque dé Sommeil 
l’état fiévreux et la Grippe.

EN VENTE PARTOUT 
25c. la boîte

Si votre fournisseur ne les a pas 
la Cie J. L. Mathieu, Sherbrooke, 
Qué. vous en enverra une boite sur 
réception de 25c.

M * ft

jJ. A. Couture

Pas fâché
position a aussi été enlevée et 
les Allemands semblent main
tenant en déroute, pendant 
que les Russes les poursui
vent sur un terrain égal, à 
l’ouest de Kemmern.

Les Russes occupent main
tenant deux routes élevées et

migration.
Ou ajoute que 507 passa

gers et membre de l’équipage 
299 seulement ont été sauvés.

New-York, 15.—Une dépê
che à la “Tribune” de sou

Dans un petit magasin de cam
pagne. Deux frères, .qui ne se sont 
pas vus depuis vingt ans,causent a 
tue tête, l’un, assis sur le comptoir, 
les jambes pendantes, les main- 
sous les caisses, une énorme pipe 
aux dents, entouré d’un nuage ma
lodorante. L’autre, accoudé au rc 
bord d’un baril de bisciiits moisis, 
!a tête hirsute, la voix rogpe, un 
cil cligné presque tout îe temps, 
iialogue avec son frère, le contre- 
lit, l’interrompt, le raille et, à tout 
instant, promène ses regards *ûrt 
le soi sur les dix flâneurs venus

A LOUER
Quelques appartements pour ma

gasin ou salles d’échantillon. 
S’adresser à : ■

Madame C. R. Belanger,
au Queen Hotel.

correspondant de Paris, est 
ainsi conçue :

sont, en plus, maîtres du che- “La grande offensive des 
min de fer. Ces trois nouvel;- Français n’a pas cessé, 
les prises sont très importan- “Il y a trois jours, je quit
tes, à cause du fait qu’elles tais Paris, doutant beaucoup 
conduisent toutes à Tukkttm, des résultats acquis dans le 
point de jonction des chemins dernier assaut et me deman
de fer Riga-Windau,et dont la dant si l’attaque qui devait 
capture par les Russes nuirait chasser les Allemands de 
considérablement à la retrai- France serait reprise, 
te des barbares teutons.Cepen- “J’y suis retourné aujour-
daut, il y a. encore beaucoup d’hui, après avoir passé trois 
à faire, car le terrain offre de jours sur le sol reconquis en 
grands avantages pour le re- Artois, depuis le commence- 
tranchement, et il n'y a pas ment de l’offensive. Et tnain- 
de doute que les Allemands 
ont dû y laisser de foi ts moy
ens de secours, en cas de re
traite forcée.

Rome, 15.—Le gouverne
ment italien vient d’adresser 
une communication officielle

cas ou il est impossible, pour um 
raison ou pour une autre, d’attendrt 
les résultats d’un essai de genuine 
tion, qui demande au moins de 4 i 
8 jours.

Quant à l’orge, il est pour ains. 
dire- impossible de dire à sa senti 
inspection, si elle a «offert de la g** 
lée, de .-orte qu'il faut faire un es 
sai de germination dans tous les 
cas.

t

A Vendre
A la Rivière Bleue, une magnifique 
propriétée à 2 étages peuvent ser
vir d'emplacement d'affaire ou de 
résidence privée. Conditions très 
faciles.

S’adresser à :

passer un bout de veillée sous la 
lampe fumeuse, à côté du poêle de 
fonte qui ronfle, bourré de bûches 
d’érable dépitantes.

Les deux frères 11e sont pas de 
même politique. A cause de cela 
depuis vingt ans ils ne se sont pas 
dit un mot. L'ainé arrive du Yu- 
km. Sur son ample gilet, au bout 
d'uue chaîne ja*me, la pépite d'o: 
brut traditionnelle oscille, aux 
mouvements brusques du discou 
reur. Les bonnets de fourrure mouil
lée, les bottes huilées à l’huile de 
marsouin et humide de neige fon
due, la fumée des oipes chargée de 
tabac «moyen fort rendent l'atmos 
mosphère irrespirable. Mais les 
gens suivent la discussion, qui s'e

G M.
Repro luit du “Journal d’Agricul- 

ture".
J. F. Lebel, 

Marchand tailleur 
Edmundston, N. B. ja

mais l’autre les

>!ATTENTIONI SO VENIR DE tenant, je suis tout à fait ras
suré par ce que j’ai vu, et j’ai 
confiance que l'ennemi va être 
refoulé par une vague, dont 
le volume s’accroît chaque 
jour.

“Car, les gros canons de 
J offre préparent la voie, 
me ils préparèrent la voie à 
-la fin de septembre. Batteries 
adroite, batteries à gauche, j’ai

FAMILLE I
| Important Registre $ 
1 Familial

aux jeune» filles qui veu
lent se marierІ .

. Sus réception de 35 cto noua voua 
expédierons franco une brochure 
contenant tout ce qu’uue jeune fille 
doit savoir avant de se marier, a- 
qrès sou mariage et une foule de 
renseignements très utiles dans une 
famille, renseignements qui, était #
observés, apporteront le bonheur 
dans un ménage.

Qu’on se hâte parce que le nom- 
d’exemplaires est limité.

Les timbres poste ne sont pas ac
ceptée

I tant, il s’exclame. “C’est égal, 
Chariot, y’a ben longtemps qu’on 
avait pas colleté comme ça hein ! 

chauffe. A peine l’interromptiv-ih Qiens, ou a trop chaud, faut se ra 
du craquement d’une éclisse d’une fraîchir. Quoi que tu dirais si 011

prenait une p’Iile goule de la ja- 
maïque à Dupuis ?”

:Prix : C exemplaire, 10c. 
Le cent : $$.00

S’adressur à l’auteur

!
aux gouvernements neutres 
au sujet du torpillage du stea
mer “Ancona”, par un sous- 
marin.

Il est déclaré dans cette corn-1 vu des canons sur le front de 
municalioy que l’“Attcona” l’Artois se touchant presque 
ne portait pas de canons ni de roue à roue, et crachant le feu 

Le Madawaska contrebande de guerre ; par- ( Suite à la premûre page )

com-

allumée au poêle pour rallumer la 
pipe, du bruit d’un “rondin” jeté 
dans le fourneau rougeoyant, ou d’ 
un chaiigementd’attitude accompa
gné d’un remuement de bottes sur 
le plancher noueux et noirâtre.

Rev. E. P. Ohouinard >' *
St-Paul de la Oroix

Comté Témiscouata P, Q,
mAndré Vkrbois.
iü

Annoncez dans
Adressez Boite Postale B.

Fraserville, Qué.
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POUDRES NERVINES
De MATHIEU 
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AVIS
Soiiven<*z-vous qiœ la taxe 

de ville est payable dans les 
trente jours après présentation 
de l’avis.

Tons ceux qui ont négligé 
de payer leurs taxes sont priés 
de le faire sans plus de délai.

Après le SI décembre je 
prendrai les mesures pourvues 
par la loi pour la collection 
des taxes.

Thomas Gucrrcttc, 
Trésorier,

Ville d’Edinundston.
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es engagements d’infanterie
LE MADAWASKA Шт:

■. щг.й NOTICE
Dont forget the place

sa
ш

sont des pins violentsü. :
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Eli Chnmpagne les Français repoussent facilement toutes les 
attaques allemandes. De rudes coups aux Bulgares. Ils vont 
trop vite évidemment. Sur le ‘front russe.

i. і тшйEdmixndston, ТЯГ. В
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We have a complete stock of Mill Supplies al
ways on hand: A specialty of Belting Trojan, Balata, 
Thistle, Rubber, Leather, Oak extra tanned, Oak Vic
tor tanned, Oak Viking tanned, Oak Standard double. 
Leviathan and Anaconda Belting, Lacing leather of . 
choice, Shingle Ties and I«ath Ties, Emeiy Wheels of 
all sizes. Batteries, Spark Plugs, Magnetos, Kérosi- 
ine, Gasoline, Machine Oil of all kinds. Gasoline 
Engines “ Waterloo Boy Saws SIMONDS h DISS- 
TON.

1.
Г'

1.
».
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Paris, 15.—Le département ont démoli les ouvrages son- ! sont emparés de 12 canons, ga et de Dvinsk, ou le gêné-
Serbes sont poursuivis sur ral Hindenberg se défend 
tout le front.

Les Russes ont subi une

M
de la guerre a fait publier cet 
après-midi, le communiqué 
suivant : “En Artois, au La
byrinthe, la nuit dernière, les 
engagements d’infanterie, et 
les combats avec grenade à 
main se sont continués sans

terrains de l’ennemi. ’ »§•
comme il peut, en Volhynie 
où le général Linsingeu dirir 
geut les forces allemandes, et 
contre la ligne autrichienne 
en Galicie.

Paris, 15.—Le département 
de la guerre a fait publier, cet
après-midi, un rapport sur les défaite, en Galicie où le géné- 
opérations, en „Orient. Voici 
le texte de ce rapport : “Pen
dant la jouniêe du 12 novem- 

iuterruption. La nouvelle an- bre, nous avonl' fait des pro
nonçant que les Allemands grès au nord de Babrovo,dans 
ont subi de très grandes per- la direction de Kosturiuo. Les 
tes, dans la bataille du 14 no
vembre, a été confirmée.

Eli Champagne, les Alle
mands ont attaqué avec des 
grenades à main les barrières 
protégeant nos postes d’écou-j lourdes, 
te, à la Butte-de-Taliure ;mais Berlin,viâ Say ville, 15.—Le
ils ont été repoussés. département de la guerre don

ne aujourd’hui les renseigne-
ments suivants : Les troupes Attaques russes sont particu-1qu’au nord de 1 extrémité su- 
germano-bulgares ont fait fièrement vigoureuses dans le ,périeur du lac Ranger. Aoies

nord, dans les régions de Ri-1 (Suite à la deuxième page)

a-

ral von Lindingeu a chassé 
l’ennemi de la rive gauche de

'

Wc also buy and sell Lumber of all kinds. Long 
lumber and random, Shingles, laths, Telegraph Poles, 
Railway Ties, Fence Posts, Hardwood and Sawdust, 
etc., etc.

Dans les cercles militaires 
anglais, on estime que l’affai
blissement manifeste de l’of
fensive allemande est dû ait

la Styr.
Au front occidental, les Al

lemands se sont emparés d’uiie 
tranchée de 300 verges, au 
nord-est d Ecurie, -

Londres, 15.—Les Austro- mi a dirigées du côté balka
nique, et aussi tout probable
ment à la diminution de l’ap
provisionnement de muni
tions.

І !
.

«t Give us a call and we will give you all informa-
„ tFf И* * *- ‘ : v

Office and Store op|>osite T. Boudreau, Barber 
Shop, near Covered Bridge. 25 Victoria Street."

retrait des troupes quel’enne-troupes bulgares ont livré une 
violente, attaque sur toute la 
ligne de la rive gauche de la 
Cerna. Elles ont été repous
sées et leurs pertes ont été

1«le
tions free.lîi

Allemands perdent du terrain 
un peu partout sdr le front de 
l’Est. Ce n’est pas la retraite

X
S

“л
hi. ?général, mais sur presque 

toute là ligne ils sont sur-la 
défensive et ne peuvent se 
maintenir bien fortement. Les côtés du golfe de Riga jus-

#Rétrogradas-—Les Russes 
ont chassé les Allemands des

Ihi ë, W. LUCAS•od
Ion

Dans la Woëvre, au nord 
de Cirey, l’explosion d’une de 
nos mines et le feu soutenu 
de nos canons de tranchées prisonniers 8,500 Serbes et se
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ma- voix claironnant.'. rail !.. honte du paya !..
—Mais oui., moi même !.. A ce moment,l’abbé Bourgeois sort
Comme tout à l’heure, Cudegué du jardin et marche en grand éjam-

Itées vers le raidillon du calvaire. 
Cudegué, un peu inquiet, ne veut 
pas quitter le champ de bataille et 
observe tout à la fois l’abbé Gril- 
lot, les fenêtres de la maison, au 
travers desquelles on apperçoit 
trembler la luent des cierges sur la 
figure creuse de Jean... le curé des 
Herbiers, dont la silhouette s'amin
cit déjà à l’ho: icon. .

Le curé de Crémone s’est inter-

-
te., une silhouette lointaine et 
connue, audessous de laquelle un 
éclair s'allume, s'éteint, pour s’al
lumer encore.. Et, dans la même 
direction, mais bien plus bas, une 
théorie de blouses blanches qui s ft- 
vancent.. Ce. sont des ouvriers 
traversant les prés, et montant len
tement vers le raidillon qui passe 

chacun dans une allée : Cudegué, su calvaire.. 
insolent et provocateur.. ; le curé, 
triet.- jusqu'à l'effondrement.

Quelle seia I issue do ce duel ?..
S’il part.. s'il laisse la place, Cude- 
gué s’y installe avec une escorte de 
carriers..

Et alors î..
Car, évidemment, il a signé, lé1 

pauvre enfant !.. L'abbé ne lui en un. 
vvut pas.. .1 ouvrier est une affai
ble chose eirftrc certaines main- !..
Mais, enfin, il a signé I.. Sans quoi 
Cudegué ne s’engagerait pas à fond 
dans une impasse de ce genre..

Et si Jean le carrier vient quand 
même à l’église, le curé 
l’air de voler un cadavre ; les jour
naux s’empareront de la chose et 
nattroirt le 1 appel sur la tombe en 
cure fraîche.. Ah I misère de mi
sère I.. imposs.ble d’avoir la paix, 
uiêuip. entre le* quatre planches 
•l’un eoicueil !..

Mais l’ublsi Bourgeois s’arrête..
Par-dessus la baie, dans la lu- l’abbé Bourgeois, s’avance droit 

uiiète mourante du jour, il distin- sur l’instituteur, 
guc un point noir qui tache là rotr- —Vous ici !.. s’écrie-t-il d une

wiüimiwwmwwi^ mêm" t-h'ase !-0n vcrfa ce 4»
le juge admettra, lui I.. En atten
dant, je vous réitèr j citoyen cnré. 
que nous cnti rrerons demain Jean 
le carrier très civil, ment, à votre

! I Feuilleton du Madawaalu
:b

se dép’oie devant k tout p*-tit cu
ré qui, lui non plus, ne p. ni pas un 

de la taille,
LA BRISURE>tel.

t par PIERRE U ERMITE
тшштттштттшшшштштт

OlnQUieme Partie

ponce
— Auriez vous la prétention de 

rester ?.. continue le prêtre.
J’ai même celle de vous fourrer 

dehors.. et* avec mon pied dans

nez.,, mais pas à votre barb;1.. puis
que vous n’en portez pas !..

C’est fini..
Les deux limmffes vont, viennent,

f

que (Suite)
quelqu'un !.. Etes-'ous agent mi
nistériel î.. représentant de l’État ?
.. Non.. vous n’êtes qu’un misé
rable ensoutané !.. Alors, passez 
vote» chÊmin en respectant les vo
lonté* officiellement exprimées sur 
le papier timbré que j'exhiberai à 
qui de droit I.. Entendez-vous, cu
ré de malheur !.. qui n’avi-z mê
me pas eu le courage de partir 
quand le suffrage universel vous —Supposons qu’il ait aigné. 
chassait.. Il ne vous reste plus J'affirme qu'un homme qui se con- 
rien à faire ici Г.. Votre coined* a frase depuis deux ans.. qui tous 
même beaucoup trop duré !.. les jours, rédamait librement ma

L'abbé Bourgeois se sent à bout visite.. qui est rooit en implorant 
de forces et .l'argumenta Sa uativ* une dernière absolution et les yeux 
le trop délicate, trop vibrante, sur le Christ.. a .etraeté, par cet- 
Uau- laquelle tout retentit avec une te série d'actes libres, une signatn-j 
intensité maladive, n'est pas de fo volée par surprise et oubliée de
force pour cette lutte gro-sièie, où puis totalement par lui. 
le cafetier de la place aurait à pei- —Alt ! ah I., Volée par surpri-
ne réussi à avoir le dernier mot. se ?.. Qu’en sav.z-voue ?.. Il y a 

і Là révélation que Jean, son cher bien dix mille francs de dommage» 
Jean, ’a positivement signé l’a ailé- et intérêts dans cotte petite ditfa- 
ànti, mation faite «levant témoins.. El

Mai» tous les yeux sont sur lui.. puis : vousn’admette* pas I .. Mon- 
Oa attend, avec un malaise, une aieurXadmot pas !.. Toujours la

réponse à l'attaque si piécise. de 
l’instituteur- ; Jean, de l’sutre cêié 
du monde, doit l’attendre tussi, cet
te réponse, et compter que sou pas
teur le défendra jusque dans la 
mort !.. *

L’abbé en a comiuè conscience. . 
Malgré ses répugnances,'il revient 
sur Cudegué, et, d’une voix émue- 
où se réunissent sés dernières for
ces :

49 votre., tonsure!..
Alors le curé de Crémone, aper- 

confrère, va lui dire

tliécidéiin nt, la situation va se 
compliquer encore.

Pendan1, ce temps, Cudegué s’est 
remis au travail, et harangue de 
nouveau les quelques garçons de 
ferme qui stationnent dans le jar 
•fin.

ser-
de

îcevant son 
qu. Iqnes mots lapides, scandés 

unq consigne On entend 
.les U-mbaux de phrases..

très

rompu pour laisser se grouper son 
monde ; il continue maintenant 

véhémence grand isante. 
—Je vous diiais, mes amis, que 

laisser ce niisé-

cou.me
-Il a

discute même
:

k іavec unesigné ? —<’a ne sc 
pas !.'. —Tu ci ois !.. —Certaine
ment !.. —Enfin.. comme tu vou- 

—Oui !..

r
. B. —Vous n’avez jamais assisté a 

enterrement maçonnique ?.. 
Vous verrez la différence avec les 

Je vous

vous ne pouvez pas 
rable.. cet étranger., s’emparer 
de la dépouille de Jean Régnier, 
qui est né aux Herbiers, qui a vécu 

Herbiers et qui meurt aux 
accourent, eu-[Herbiers !.. U est votre voisin..

il est sons X otre protection.. X mis 
serions b s derniei*

.lias. —J’y compte !..
Fui» l’abbé Gril lot sort sur la‘j môineries «le* prêtres I.. 

donne rendez vous pour diwanch ", 
3'heures, bien exactcnnnt.. Toute 
notre-Loge y scia-, . un député de 
l'alais Bourbon—prendra la parole 
su nom du chantier, et la fanfare 
de la carrière jouera.. Moi, j’ap
pelle ça “être enterré propre
ment I.

route.
aux

■ИЮ1
шш
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—Ici, les gare !..
Tous les garçons 

lieux de ce qu’on veut .1 eux. Il j 
a même quelquouns qui rient,non 
par méchanceté, mais parce qu il se 
prépare une scèn« .. une affaire, et 

- la monotonie

Mi

seriez. . nous 
des loches si nous permettions à ci t 
liomme.. à ce franc-maçon dont le 

seul est. une ordure ,. à ce ra
té, qui n’est pas de chez nous.de le 
voler à sa Uièie.a à sa religion. et 
de déshonorer *d» cadavre par dis 
n.ômeries que notre Jean avait «l« 
iiorreur.. Il est moit de Cudegue . 
.. Ce’n’est pas Cudegué qui t «U- 

dussé-je y laisser nia

auraroue 
lure 
fille 
і a- 
! de

legs
nomque cela va rompre 

de la vie de tous les jours. .
amis,. je sais bien 

à une époque

—Voilà le curé de Crémone I..une Voyons, mes 
que nous sommes 
mauvaise où tout suive.. mais ce 
sciait tellement tort., tellement 
lâche.. que je ne puis croire «la 
d«s Herbiers Voo« iv’alnx pas lais
ser se perpétrer une chose qui

1ШЖs’écrie un assistant.
En effet, l’a1 bé Bourgeois, rouge 

de la eoursc, saute de bicyclette à 
l’entrée du jar-liu, et. sans voir

Stait
leur

t
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“LE MADAWASKA ”

Journal Hebdomadaire EDMUNDSTON, N. В.
Ecole graduée 

du Lae Baker
Rivière-Bleue і

m.Fondée en 11)00
Л >- •»-,LA BANQUE PROVINCIALE)Bénédii lion ij un cimetière.

Dimimclie le 7 courant à 2 hrs de 
l’nptès midi a i u lieu dansc tte pu 
roisse In bénédiction solennelle du 
cimetière. M. le curé était assisté de 
M l’a^bé Jean curé de Glondynv 
4"i nous a fuit, au pied de la croix 
du cimetière, un très beau 
de circonstance. Un libéra a, été 
chanté cour lu repos des aines de 
nos parents défunts.
La foule était compacte et tout cha
cun parai-sait pénétré de la solen 
nité touchante de cette cérémonie, 
*|ni était si pfopre à faire renaître 
en vousd. s sentiments de componc
tion et de douleur de nos fautes et 
aussi qui nous por tait'si naturelle
ment à penser à notre heur e derniè
re. Puisse chacun de nous en retirer 

profit salutaire pour le salut de 
nos âmes.

m:TARIF D’ABONNEMENTS • « Payable strictement d'avance
CANADA

DEPARTEMENT AVANCÉ.
Eva tionenfant 99, Cluuda Na- 

doad 99, Malvina Caouctte 97, An
nie Daigle 97, Laura Ouclb t 9fi, 
O-orgin.i Smcivr 95, Luc Car on 95, 
Lizzie Couloinbe 95, Laura Pelletier 
94, Albénie Martin 94, Eva Nudvau 
Stella bouchard 93, Atnédée Pelle
tier 93, Stella Qirrity 92, Albert 
Morin 90, Albert Btaulieu 90, Marie 
Bouchard 90.

ETRANGER
DU CANADA

Incorporée par Acte de Parlement en Juillet 1900
Siège Central :

Un an, 
Six mois,

$i.qo Un an,
Soc Six mois, a

51-50
°* 75

TARIF DES ANNONCES 7 et 9, Place d*Armes, Montréal.I
Annonce» 1 égales, première insertion, I» ligne ............................................. 10 et»
Annonce», (A venin ou і louer) n^dîpassant paf 10 lignes] 1ère insertion.’ .50 cf»

par insertion subséquente... .25 cts 
..25 cts

:V
Capital autorisé,

' Capital payé et surplus,
sermon $2,000,000.00

$1,663,000.24
: * «

■Ш-
: ;Avis de naissances, mariages et décès.......................... ................

Ces derniers publiée gratuitement pour les abonnés 
Petites annonces, offre et demandes d'emploi, perdu, trouvé, etc,

- . par chaque insertion... .25 ctsTarif spécial pour annonces à long tenue.

(au SI EMo, 1014)
*9 succursales dans les provinces de Quitte, d'Ontario et du N.-Bruuswick.

a ou il cfAdmlnlotr» tlon
r, , , M- H. LAPORTE Vice.-Prés."Canadian Pacific Ry Co"

i,on- alphonsk racinb
Canadien

Vice-Prés. - M. W. F. CARSLEY 
Capitaliste

M. T. BIENVENU 
Adm. Lake of tile wood Milling Co.

M. G. M. BOSWORTH

Président - -
Parfaite Assiduité.

Eva Bonenfant, Claudn Nadeau, 
Malvina Caonette, Eva Nadeau, 
Laura Ouellet, Georgina Saucier, 
Albénie Martin, Auiédée Pelletier. 
Laura Pelletier, Stella Bouchard, 
Stella Garrity, Luc Caron.

Département Primaire.
Catherine Garrity 96, Hégina pa- 

95, U'oria Lang 91, Azihla Na
deau 91, Emile Nadeau 91, Ida Pel
letier 90, Léo Carol1, 90, Ernest 
Bouchard 88, Irène Bouchard 88, 
Liguoiі Soucy 88, Imclda Pelletier 
86, Albert Lang 86, Alphonse Na
deau 85, Ida Saucier 85, Thomas 
Morin 84,Cécile Daig e 83, Virginie 

: Lang 83, Rosie Nadeau 82, Frédéric 
I Nadeau 81, Jean Saucier 80.

Parfaite Assiduité1.
Ida Pe letier, Catherirfh' Garrity, 

G:oria Lang, Alphonse Nad.au, 
Rosie Nadeau, Ernest Bouchard, 
Emile Nadeau, Rég na Caron, Dé
lia Belanger, Azilua Nadeau, Iute1- 
da Pelletier, Jean Paul Daigle,Tho
mas Morin, Albert Lang, Ida Sau
cier, Frédéric Nadeau, Jean Sau
cier.

Conseiller Législatif 
“Alphonse Racine Ltée.” 

M. L.-J.-O. BEAUCHEMIN 
De la Librairie Eeauchemin, Limiteé 

M. TANCREDB BIENVENU 
Directeur Gérant-général 

M. Martial CHEVALIER 
Directeur Général du
Crédit Feeder Frasco Canadien

St-Léonnnl :MITLN LOCALES ‘k:'"Vice-Prés. -
Vendredi dans la soirée lu "toc

sin” nous annonçait (|iie tu t, u s'était 
déclaré dans la batia.se .le M. F , min 
Michaud, coin dés nu a Main et du 
Pont. Heureusement la ten,pé. «tu
rc était calme et les braves efforts 
des premiers accourus ont empêchés 
i|Uc l'incendie ne s'étende. Mais la 
propriétés de M. Michaud eat deve
nue la proie des flammes et ils n’en 
restent i(Uc les cendres. Il a sauvé 
lesmeubles cep, ndant, mais sa per
te est considérable. Qu'il agrée 
sympathies.

t
Vі

Le Révérend M. W. E. Sormany, 
curé de Rogersvillv, N. B est ac
tuellement en visite chez son frère 
M. A. M. Sormany, M. D.

;
Cette Banque est la seule gu 

Canada dont les fonds 
gents qui sont confiés \à 
Département d’Epargne, sont 
contrôlés par un COMITÉ DE 
CENSEURS, et dont les place
ments sont examinés mensuel
lement par les Messieurs qui 
composent ce comité à savoir :
Succursale t

FBUREAU DE CONTROLE
(CoMMtssAiRBs Censeurs)

Prés : Hon. Sir Alex. LACOSTE
Ex-Juge eu Chef de la Cour du Ease du Roi 
Vice-Prés : Dr E. P. LACHAPELLE 
Adm. du Crédit Foncier Franco Canadien 

HON. N. PBRODBAU, N. P.
Administrateur 

Montreal Light Heat & Power Co.

KBJnVA'DSTOjy, JT. ÿ. .
LÉVITE A. GAGNON, Gérant.

'un ou ar-
ron son

Melle Virginie Thibinit, est en 
promenade depuis quelques jours 
& Richards, N. B., chez son frère 
le Rdv. M. J. B. Thibault.

Le moulin à scie de la Blue Ri
ver Lumber Ce., est fermée mercre 
tli le 10 courant. Les gens paraissent 
en général assez satisfait.-, de cette 
suspension, de travaux qui pel-met 
à chacun de se placer pour les chan
tier ou autre travaux d'hiver.

Ш

M. Arthur Hudon do St-Basile 
était en ville mardi dernier. nos î

: ■M Pat. Smyth, de la Rivière Ver
te était de p i.isage à Edmundston 
mardi par affaires.

L’hiver est arrivé parmi nous avec 
sa froide couche de neige qui a déjà 
une épai-seur de six pouci s. Les 
chemins d’hiver sont déjà des plus 
blancs, quoique le fioid no soit pas 
des plus intenses.

M elles Agnès Hébert et Virginie 
J hibault d Edmundston, étaient en 
ville lundi dernier. Cette dernière 
est en route pour Kedgwick, N. B- 
ou elle passera quelques temps chez 
son frère le Rev. .T. B. Thibault,cu
ré de cette paroisse.

S te-/, galbe, Me. à ses amis.
.

Dimanche dernier, il y a eu une 
grosse veillée cln-z M. Péh Chassé, 
fils de Létuce Chassé. Les gens 
sont bien amusée et sont retournés 
contents

Melle Annie Су r, fille de M. Ma
xime Cyr est partie pour aller à 
l'hôtel de French ville.

—O—

Daine Veuve And'é Ouellette de' 
S te-Agathe est en promenade chez 
ses par.énts.

M. Wilfrid Morel de Stc-Rose, 
était de passage ici de retour de la 
la Riv. Bleue.

se

M. et Мліє Ernest Brasseur font 
part à leurs parents et à mis de la 
naissance d’une gios.se fille bapti
sée, dnnanvh , le 14 courant 
les noms de Marie, Gabriel le, par 
rain et marraine, M. et Mde Aima
ble Morin.

%
IM. Georges Bernard est en ville 

ces jours-ci.
M 1». R Violette était à Perth,

Cette semaine en voyage d'affaires. Ecole du DUrict No 15.
M \ miette est allé pour acheter un Laura Nadeau 91, Mai ie Aim. 
char d’avoine qui se dit rare dans le ] Ouellet 90, Georgiana Pelletier 90 
pay. et insuffi-antc pour remplir les Almi.la Collin 88, Julia Beaulieu 87 
commandes qui nous viennent ties 
nombreuses des chantiers.

Les veillées sont à la mod >. Ce 
soir aussi, réunion intime chez M. 
O,ii ier Chassé. Les invités espo
ir nt de bien s’amuser.

14 novembre 1915.

sou-
Nous sommes heureux d’appren

dre que le 55ième bataillon dans le
quel sont plusieurs de nos jeunes 
gens s’est rendu tiès heureusement- 
en Angleterre.

M. Joéepli Sy і vio D u gai s’e-t 
construit un gros magasin et il est 
maintenant à construire un hangar 
considérable.

u ■
Einely Beaulieu 85, Victoria Cou
loinbe 85, Laura Banville 83, Ëme- 
ly Banville 81.

■І

Abonnez-vous au

“/Tjadau/asKa”
Le club “Bon Ami * qui s’occupe 

d’œuvre de charité patriotique ж ré
unissait jeudi chtz Mde F. M. Whi-

Veneznous voir pour : Souvenirs 
m or tu ai tes, bouquets spirituels, of
frante de messe, etc.

—O—

Ce soir, M. Viclovic Cyr, fils de 
Octave Cyr doit donner un souper

Annoncez dansM. Georges Mongeon qui était 
dans l'Ouest dvpi is quelque* mo's 
est de retour dans sa famille.

Le Madawaska
te.

1 M. l’Inspecteur Doucet des écoles 
françaises était en ville depuis sa
medi dernier en tournée d’inspec
tion.

Mde B. R. Violette et Melle Aztb 
da Daigle sont de retour d’un agréa
ble voyage a St Jean, N. B.

—o—

Samedi avait lieu le mariage de 
M. Ovide Lapointe avec Dame Vvt 
Tlioiné Ruest. (Ad Multos Annos). !

* a» ...

“L’AUTO DE L’HEURE” X

ChCHEVROLET -4
M. A. F. Haché organisateurs des 

Artisans C F. qui était dans notre 
c noté depuis quelque tauips est n - 
tourné «1 ms sa famille, à la Nouvel
le Ecosse1

■Длд-to djз Тошізгйе a, CInca7 PlacesLe Dr Labric.clmrletan bien con
nu du Comté de Madawaska,
11 nom de “La Guenille" et qui de
puis une couple d années1 demeure è 
St-Leonard rivalisant de métii 1 
avec les médecins de nos endroits,ь 
été transporté a 1 hôpital de St-lia 
sile dans un état de santé critique.

sous
C’est quelque elaose d.’epatant

MM. L. A. Dugal et I». A Gagnon, 
sont aliés dans le h mt du comté la 
sein un ; dernière dans iüntérêt du 
Fonds Patriotique. »

Il n’existe pas d’autre auto sur le marché se vendant moins 
de $1,000.00 que nous pouvons consciencieusement recomman
der comme offrant la même valeur et le même équipement que le 
nouveau CHEVROLET “Quatre”. Sachez bien que c’est 
un auto d’un nouveau genre tout à fait particulier et dont les 
spécifications et 1 élégance du dessin égalent celles des autos qui 
te vendent plus nue le double de son prix. C’est un auto d’uti
lité générale, bon pour la ville comme роцг la campagne, et ga
ranti donner le meilleur service possible.

Son mécanisme tout entier est ce qu’il y a de plus 
dans la construction de l’autoinobile.

La grande demande, nous force à vous dire de DONNER 
VOTRE.COaMMANDE MAINTENANT, si vous voulez que 
l’auto vous soit livré promptement.

SPECIFICATIONS : Moteur à quatre cylindres, type 
valve iii-head, çylindres fondus en blic ; carburateur Zenith 
amélioré ; magnéto Simm à haute tension ;,embrayage conique ; 
transmission sélective à trois vitesses en aVant et en arrière ; 
essieux d’arrière aux trois quarts flottants ; pneus de 30” x 3J”; 
empattement de 102,” ; équipement complet ; spédomêtre et sirè
ne électrique.

Aux demoiseUes institutrices quh 
voudront bien nous envoy, r les 
nouvelles des paroisses ou elles en
seignent nous enverrons grata і te
rn nt notrj journn1.

і
ІLe Dr L. J. Violette, était a St 

Basile lundi pour affaires profes
sionnelles. % nouveau

$590.Ou annonce pour Un ntôt ni nsui 
■ée musicale au profit (le la Socié.i 
■lu la Croix Rou v.

M. Ecnest WiUh, agent d’as^u- 
m ie t pour rU iion St-Jo.scph, de 
Riino.i ki est va ville aujoiid’hui 
p ir affiliés.

!h :КІ;
mKO.JJ. TOUOXTO.

La pre nière réunion lu club d 
Fricot des j-(ines fil es de St Léo- 
nard se tenaient me credi soir сік; 
Mile l)av i(l Ma tin,7-

M--I le Einely Bonrgoin, est idle 
passer q elqii-s jours à Richard . 
N. B., chez une . m

■Г.М - J

;«

S

%A VENDRE V
Acaoemie St. Basil e ■: ’ yA11 Lac Baker : un char de bu> 

énble si c feu lu, 4 pieds de long 
B »l|n« S con litiuns.

S’adresser à :

^=2l)ép irtuinent îles Garçons, grand 
Concours du mois d’octobre. 

Mention hnnon.bl ' de ceux q- 
ont eonservd plus quo la moitié d 
leurs points.

<1
:

- -
DENIS Z. DAIGLE,

Lac Baker. m

Première Division.
Emile Nadeau. Gômo Fournier- 

Leonide Bélanger Léonard Soucy. 
P till Gu'non, Denis Pelletier, las 
Murphy, U délie Tardif, Albert R. 
Martin.

$70.00 de plus pour le système de démarrage et d’éclairage électriques.
—•» A gmt p,QUP les Go mte de Madawaska

I $#= 
Ш $ 1A VENDRE m

J ai en vente 3 chevaux, pesa t !
HWO à 1206 livres. Tous Є, 1 

bon ordre. Prix très bas. Ces cl e-1 
vaux sont garantis.

Pour autres informations s’a - 
dresser à :

Deuxième Division.
Aimé Caron, Edmond Uoudbout, 

Patrice Cyr, Maxime laivoie, Kloi 
Martin, Camille David, Emery 
Bourgoin, Edmond Dulai.

EDMUND8TON, N. B. ■ж ■d ..

CB M. CLAVETTE, 
Et Basile, N. B.E 49-1- m,
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